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de la première année de votre pontificat, qui, commencé d'une 
manière prodigieusement tranquille dans le bouleversement de 
toute l’Europe, a porté aussitôt l’empreinte plus nette et plus 
visible que jamais de la Providence, et a été marqué du sceau 
surnaturel attestant devant les hommes le caractère divin du 
pontificat romain.

Mais cette note de tristesse, que nous ne pouvons pas faire 
taire, même en ce jour heureux, de même qu’elle ne peut effa 
cer de l’esprit et du coeur de vos fils votre image vénérée, 
ainsi elle ne peut fermer leurs lèvres pour les empêcher de 
faire des voeux, de prier pour vous, pour votre conservation 
et votre prospérité.

De ces prières et de ces voeux, ô Saint-Père, nous nous fai­
sons aujourd’hui interprètes pour les frères les plus éloignés. 
Ces voeux nous les déposons au pied de votre trône et nous les 
accompagnons d’un autre plus cher que tous à votre coeur de 
Père: c’est celui de voir, après le retour de la paix, tous vos 
fils, à quelque nation qu’ils appartiennent, venir se prosterner 
aux genoux du père dont ils n’ont pu jusqu’à présent goûter 
la présence, pour lui exprimer de vive voix leurs sentiments de 
profonde vénération et de respect filial.

L’Osservatore Romano.

CORRESPONDANCE ROMAINE

|OUS célébrons la fête de la décollation de saint Jean- 
Baptiste et cela m’amène à parler des reliques de ce 
grand saint dont l’Evangile nous dit non surfait 

major inter natos nndierum Joanne Baptista. On s’est plu­
sieurs fois étonné de cet éloge, d’autant plus que l’hymne, pour 
les exigences de la poésie, a changé major en sanctior, ce qui 
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